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Marché mondial du jus d’orange

Une baisse des cours à contre-courant ? 

Après quelques années 
de quasi-euphorie, c’est 
la morosité qui règne de 
nouveau sur le marché du 
jus d’orange. Les prix de 
la tonne de jus concentré 
ont perdu près de 400 USD 
depuis le début de l’année, 
pour atteindre 2 000 USD 
rendu Rotterdam courant 
octobre, leur plus bas 
niveau depuis début 2010. 
Le marché est-il entré dans 
une nouvelle spirale de 
baisse ? Les prévisions de 
production à court et moyen 
termes des deux principaux 
protagonistes, à savoir la 
Floride et le Brésil, et les 
dernières statistiques de la 
consommation mondiale 
permettent d’y voir plus clair 
quant à l’évolution du marché 
à moyen terme.

© Régis Domergue
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La production floridienne 
à son plus bas niveau 
depuis 50 ans

Ce n’est pas la production floridienne, estimée 
à  108 millions de caisses culture de 90 livres 
(soit environ 4.4 millions de tonnes) par l’USDA 
qui risque de peser sur le marché en 2014-15. 
Malgré une légère hausse de 3 % par rapport 
à la saison passée, la production du Sunshine 
State reste inférieure de 20  % à la moyenne 
de ces quatre dernières années et approche 
même son plus bas niveau depuis 50 ans, un 
triste record largement lié aux conséquences 
du greening de plus en plus prégnantes. Et le 
bilan des campagnes passées amène même 
à se demander si cette estimation, déjà bien 
noire, n’est pas encore trop optimiste : les 
écarts entre les prévisions initiales et les réa-
lisations finales ont dépassé les 20 millions de 
colis ces dernières campagnes, en raison de 
l’importance des chutes physiologiques surve-
nues durant l’automne et l’hiver.
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Concentré d'orange 65°Brix - Prix moyen CIF Rotterdam

Des prix en baisse 
de 25 % après deux  

saisons de forte 
production 
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Une remontée attendue  
au Brésil, du moins  
sur le papier

La prévision initiale diffusée par Citrus BR début mai 
tablait sur une production de la région de Sao Pau-
lo d’environ 309 millions de caisses culture (un peu 
plus de 12.5 millions de tonnes) – pas de quoi pa-
voiser malgré une petite hausse de 6 % par rapport 
à la saison passée. D’une part, ce niveau reste infé-
rieur de 10 % à la moyenne de ces quatre dernières 
années. D’autre part, il paraît de plus en plus clair 
qu’il ne sera jamais atteint. La sécheresse, qualifiée 
de « sans précédent » par certains, qui sévit notam-
ment dans le centre de la région de Sao Paulo, risque 
de conduire à une révision sensible de la prévision 
car moins de 20 % des vergers brésiliens sont irri-
gués. D’ailleurs, le groupe de consultants GCONCI 
table d’ores et déjà sur une récolte réduite de 258 
millions de caisses culture (10.5 millions de tonnes). 
En tout état de cause, et même dans l’hypothèse 
plus qu’improbable d’une récolte brésilienne d’un 
niveau conforme à l’estimation haute et de chutes 
physiologiques nulles en Floride, la production cu-
mulée des deux leaders afficherait un niveau infé-
rieur de 13 % à la moyenne quadriennale ! 
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Un statu quo  
de la demande en 2013 
trompeusement rassurant  

C’est donc encore une fois la demande qui explique 
le sérieux glissement des cours. Il est vrai que la ten-
dance de fond reste très mauvaise au niveau mondial, 
malgré un petit rebond conjoncturel en 2013. En dix 
ans, le marché a fondu de 10 %, soit d’environ 260 000 
t d’équivalent jus concentré. La faute aux États-Unis, où 
les chiffres de 2014 prolongent la tendance baissière 
des ventes de la dernière décennie et montrent que la 
reprise de 2013 était des plus temporaire et fragile. La 
faute aussi à l’Europe, deuxième marché de consom-
mation au monde, car les grands pays du vieux conti-
nent affichent sans exception une déconsommation, 
nette dans certains cas. Les ventes ont baissé d’un tiers 
en dix ans en Allemagne, premier marché de la zone. 
En France, les volumes consommés ont eux reculé de 
10 % en quatre ans, alors que les ventes résistaient bien 
jusqu’à la fin de la décennie passée. Quant au Royaume-
Uni, un mouvement régulier d’érosion a fait reculer les 
volumes consommés de 15  % en dix ans. Un marché 
comme l’Espagne a littéralement plongé depuis la crise 
économique, perdant plus de 20 % de ses volumes en 
trois ans, l’Italie semblant lui emboîter le pas. 
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Jus d'orange - Monde 
Consommation
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Am. latine Asie
Autres Europe de l'Est
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Une production de jus 
concentré fortement  
inférieure à la demande  
une année sur deux !  

Reste maintenant à rapprocher l’offre et la 
demande, un travail statistique complexe 
vu les différentes sources disponibles et les 
conversions à réaliser pour disposer de don-
nées cohérentes, mais ô combien riche d’en-
seignements. Il apparaît que la production 
de jus n’a été que deux fois supérieure à la 
demande ces dix dernières années (en 2007-
08 et 2011-12). Le déficit de production a 
été majeur (compris entre 200  000 et plus 
de 400  000 t d’équivalent concentré) une 
année sur deux ! La campagne 2014-15 pro-
met d’être, elle aussi, clairement déficitaire : 
même si l’on considère l’estimation haute de 
production des deux géants, le déficit serait 
de l’ordre de 270 000 t d’équivalent concen-
tré en 2014-15, en posant l’hypothèse d’une 
demande en baisse d’environ 25  000 t de 
concentré par an (soit 230  000 à 280  000 t 
d’équivalent fruits frais en fonction du ren-
dement pris en compte).

Des relais de 
croissance,  
mais de trop  
faible envergure 

Certes, la dynamique reste vive 
sur certains marchés émergents. 
Malgré la baisse des ventes au 
Japon, l’Asie progresse vite grâce 
à l’essor du marché chinois. De 
même, les programmes de dy-
namisation des ventes au Brésil 
tirent le marché sud-américain 
vers le haut, alors que l’Argentine 
progresse aussi régulièrement. 
Cependant, ces mouvements sont 
bien incapables de compenser le 
recul des géants nord-américain 
et européen, qui absorbent à eux 
deux 70  % de l’offre mondiale. 
Globalement, la consommation 
baisse régulièrement de 26  000 t 
d’équivalent jus concentré par an 
depuis une décennie. 
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Un marché toujours plombé  
par des stocks lourds  

C’est le poids des stocks qui explique la pesanteur du mar-
ché. Pour le seul Brésil, ils atteignaient 766 000 t d’équivalent 
jus concentré à l’été 2013, après les deux dernières grosses 
saisons de production du pays (2011-12 et 2012-13). Un ni-
veau correspondant à plus d’un semestre d’exportations  ! 
Pour autant, la situation semble s’éclaircir. Les stocks ont 
fondu de plus de 230 000 t en 2013-14 et ils devraient faire 
de même en 2014-15 vu la production attendue chez les 
deux leaders. Plusieurs analystes du secteur prévoient leur 
niveau à environ 350 000 t à la fin de la saison 2014-15. 

Difficile dans ce contexte de comprendre l’évolution ac-
tuelle des cours. Comment expliquer une baisse de 15  % 
depuis janvier et un marché à terme continuant de s’éroder, 
alors que le déficit entre offre et demande va rester patent 
en 2014-15 et que la pesanteur des stocks sera nettement 
moins marquée que la saison passée ? Force est de consta-
ter que les marchés donnent une fois encore beaucoup plus 
de poids à la baisse de la demande, martelée à longueur de 
colonnes par une grande part de la presse professionnelle, 
qu’à celle de l’offre. Faut-il y voir une volonté de la poignée 
de géants du secteur de maintenir des cours bas pour faire 
sortir de l’activité les petits producteurs, afin de dominer 
plus encore l’approvisionnement et d’éliminer les vergers 
les moins contrôlés au niveau sanitaire ? L’offre de rachat à 
coups de millions de dollar de Chiquita par le consortium 
Cutrale/Safra laisse penser que l’activité reste très rentable 
pour les industriels du jus.
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Jus d'orange concentré - Stocks du Brésil et de la Floride 

Floride
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Toujours moins en Floride, 
en attendant le résultat  
des efforts de recherche  

Les projections de production à moyen terme sont claires et 
montrent que les volumes disponibles pour la transformation 
devraient rester très contenus dans les dix prochaines années. 
Aucun rebond n’est attendu en Floride. Selon le dernier scénario 
proposé par le FDOC, la production devrait continuer à s’éroder 
pendant les dix prochaines années au moins, pour atteindre 
86 millions de caisses culture en 2023-24 (contre une prévision 
de 108 millions cette saison). Le maintien à un bon niveau des 
retours économiques au producteur n’a fait que ralentir le phé-
nomène d’érosion du verger. Le taux de plantation reste très bas 
(environ 2 % par an) et inférieur de moitié à l’érosion du verger 
(environ 3.5 % par an).  Mais la conséquence majeure du gree-
ning, devenu omniprésent (entre 40 et 70 % des arbres touchés), 
est la tendance à l’effondrement des volumes produits, en rai-
son de la faiblesse du calibrage des fruits et d’un taux de chutes 
qui est passé de 10-15 % à 25 % selon les variétés. D’immenses 
efforts continuent d’être faits afin de trouver des variétés résis-
tantes, grâce à des budgets massifs de l’État (programme de 
30  millions USD annoncé cet été), des producteurs et aussi à 
l’appui de grands groupes comme Coca Cola (500 000 USD par 
an depuis 2011). Ces efforts commencent à porter : cinq porte-
greffes montrant une bonne résistance dans certains types de 
sols (pas ceux sableux du centre Floride) viennent juste d’être 
diffusés début octobre par l’USDA. Cependant, il faudra encore 
des années avant qu’ils soient multipliés, plantés et portent 
leurs premiers fruits. Par ailleurs, résistance du porte-greffe n’est 
pas synonyme de résistance de la partie fructifère.
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Vers une stabilité sur les 
bases actuelles de la 
production brésilienne   

Le potentiel de production du Brésil est lui aus-
si gravement affecté. Les méthodes de contrôle 
développées ces dernières années permettent de 
contenir le greening, mais elles ne sont pas à la 
portée des petits producteurs. Ainsi, ces derniers 
continuent de quitter massivement l’activité : ils 
auraient été 4  000 ces deux dernières années. 
En conséquence, le verger aurait perdu plus 
de 60 millions d’arbres entre 2010 et 2013 et se 
concentre de plus en plus dans les mains des gros 
producteurs (les plantations de plus de 200  000 
arbres représenteraient plus de 40 % des surfaces 
totales). Dans ce contexte, la projection de la pro-
duction à dix ans, que vient de diffuser le minis-
tère de l’agriculture brésilien, ne table que sur une 
légère remontée de la production de moins de 
1 % par an. Selon ce document, la récolte totale 
du pays devrait se maintenir entre les 400 millions 
de caisses culture de 2013-14 et les 430 millions  
attendu cette saison. 

Vers le maintien à moyen terme d’un 
déficit sensible de la production de jus

Si l’on valide les projections pour le Brésil et la Floride, tout en po-
sant l’hypothèse d’une demande restant sur le rythme de baisse 
très régulier de ces dernières années (-  26  000 t d’équivalent jus 
concentré par an), la production de jus resterait sensiblement infé-
rieure à la demande mondiale. En tenant compte d’une production 
stable du reste du monde, elle oscillerait à un niveau d’environ 1.8 
million de tonnes durant toute la période, la demande déclinant 
progressivement de 2.1 millions de tonnes en 2015-16 à un peu 
moins de 1.9 million de tonnes dans dix ans, de quoi continuer à 
déstocker massivement dans les années à venir. Certes, ces projec-
tions sont à « gros grains » et l’évolution de la production chinoise 
est notamment à intégrer (cf. FruiTrop 216). Cependant, elles ont 
au moins le mérite de montrer que la balance pencherait plutôt ac-
tuellement et dans les années à venir du côté d’un déficit de fruits à 
transformer que d’un manque de demande, et que la pression des 
stocks devrait mécaniquement s’alléger au fur et à mesure. Une hy-
pothèse qui plaide pour un rebond des cours ! C’est en tout cas une 
nécessité pour les producteurs brésiliens petits et moyens 

Eric Imbert, CIRAD 
eric.imbert@cirad.fr
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Orange - Floride et Brésil
Projection de production

Floride

Brésil (Sao Paulo + reste pays)
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Jus d'orange - Projection de l'offre 
et de la demande
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